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R CAO 3D : l'état de l'art

Un large potentiel 
d'évolution

Cad-magazine :  A  quel 
point   de  matur i té  est 
arrivé le marché de la CAO 
aujourd’hui ?

Paul  Brown :  Les  fonda-
mentaux mathématiques de 
la modélisation assistée par 
ordinateur sont aujourd’hui 
clairement  établis.  Il  est 
peu probable qu’un nouvel 
éditeur sorte de nulle part 
et propose un outil complè-
tement  révolutionnaire. 
Cependant, il reste un large 
potentiel d’évolution, il suffit 
d’observer  les  réactions 

suscitées par notre introduc-
tion de Synchronous Tehno-
logy. En donnant davantage 
de  liberté aux concepteurs 
quant  à  la manière dont 
ils modélisent ou modifient 
leur projet,  on ouvre des 
horizons nouveaux tant sur 
le plan des possibilités, que 
sur celui des attentes. Et puis 
les demandes de nos clients 
évoluent.  Ils souhaitent des 
outils rendant la conception 
plus naturelle, intégrant des 
technologies de modélisa-
tion polygonale et tradition-
nelle, des modèles intégrant 
d’avantage d’informations, 
et proposant une interaction 
nouvelle avec le modèle.

Cad-magazine : Le marché 
de  la CAO repose majori-
tairement sur des solutions 
CAD  Centric  et  d’autres 
Process Centric.  Pensez-
vous   que   c e   s chéma 
devrait perdurer ?

Paul Brown : De plus  en 
plus d’acteurs aux profils 
variés utilisent aujourd’hui 
des outils de CAO, ce qui 
laisse une place pour  les 
deux types de solutions CAD 
Centric et Process Centric. 

Et puis, cette segmentation 
correspond à  la demande 
des industriels. Les solutions 
de type « Process Centric » 
son t   packagées   pou r 
couvrir les besoins transver-
saux des  industries concer-
nées en matière de CAO, 
FAO, CAE (calcul  - simula-
tion) et PDM. Les offres type 
« Product Centric » sont de 
leur  côté préconfigurées, 
plus  simples  à  déployer, 
centrées  sur  la modélisa-
tion CAO et prévues pour 
faciliter  le passage de  la 
2D à la 3D. Chez Siemens 
PLM  Software,  la  crois-
sance parallèle de ces deux 
marchés nous incite à croire 
que notre portfolio de logi-
ciels correspond bien à  la 
demande.

Cad-magazine : Synchro-
nous Technology est-il  la 
réponse de Siemens PLM 
au  lancement de Space-
Claim ? 

Paul Brown :  L’utilisation 
par  une  entreprise  d’un 
second outil de conception 
comme SpaceClaim pose 
des  difficultés  liées  aux 
pertes  inévitables d’infor-

mations  lors  du  transfert 
des données entre les systè-
mes. Mais, je pense qu’il y 
a encore une  large place 
pour des outils de design 
utilisables par du person-
nel  non-spécialiste  de  la 
CAO, ou dont ce n’est pas 
la  tâche principale.  L’inté-
gration du format JT et de la 
Synchronous Technology au 
sein de nos produits offrent 
à nos clients de nouvelles 
possibilités pour concevoir 
leurs projets.  La  revue de 
design  par  exemple,  un 
processus traditionnellement 

figé,  caractérisé par  une 
latence importante entre les 
suggestions des décideurs 
et leurs résultats traduits sur 
le modèle par les projeteurs, 
est bouleversée. Désormais, 
la  revue  de  projets  peut 
traduire  en  quasi  temps 
rée l   des  demandes  du 
type « what  if »,  explorer 
davantage de possibilités 
et donc  réduire  le nombre 
d’itérations pour arriver à 
un résultat satisfaisant. Une 
démarche qui a  toutes  les 
chances de se généraliser 
dans les années à venir.

Paul Brown, Marketing Director Digital Product Develo-
pment chez Siemens PLM Software donne sa vision du 
marché de la CAO et de son évolution possible.

Paul Brown, directeur marke-
ting du « Digital Product 
Development » chez Siemens 
PLM Software.

Favoriser les échanges 
entre départements 
qui s’ignorent bien 

souvent...
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Mais cette expansion des 
outils de conception dans 
d’autres départements de 
l’entreprise constitue un défi 
pour  les  éditeurs  comme 
nous. Cela  nous  incite  à 
développer des  solutions 
toujours  plus  simples  à 
déployer, à  utiliser, avec 
des  outils  correspondant 
précisément  aux besoins 
de  ses nouveaux acteurs, 
sans pour autant  sacrifier 
la puissance exigée par les 
spécialistes de la CAO.

Cad-magazine : Le rachat 
d’UGS par Siemens a-t-il 
déjà eu des répercussions 
sur  les outils  CAO de  la 
gamme ?

Paul Brown : Oui  claire-
ment.  Le  développement 
de  Synchronous  Techno-
logy a  largement  tiré parti 
des  investissements  faits 
par Siemens, séduit par  le 
potentiel de cette  techno-
logie naissante  lors de son 
rachat. Et puis il faut signa-
ler que  l’acquisition d’un 
acteur majeur du PLM par 
un fabricant d’équipements 
de manufacturing comme 

Siemens  a  eu  un  impact 
positif sur nos clients. Pour 
eux, cela ne fait plus aucun 
doute, Siemens  reconnait 
l ’ impor tance  de  l ’ ingé-
nierie au même  titre que 
celle de la production et va 
poursuivre ses efforts pour 
développer  une  ligne de 
produits couvrant la totalité 
du processus.

Cad-magazine :  La simu-
lation numérique prend de 
plus en plus d’importance. 
A quand une solution de 
CAO  réellement  pilotée 
par le calcul ?

Paul  Brown :   P lusieurs 
facteurs permettent de dire 
que nos solutions de CAO 
répondent déjà à la démar-
che  Simula t ion  Dr iven 
Design.  Premièrement,  la 
technologie  el le -même, 
un domaine où Siemens a 
beaucoup investi pour four-
nir une solution permettant 
aux  ingénieurs  de  partir 
d’un  concept grossier de 
leur projet, de  l’analyser, 
de  l’optimiser en  fonction 
des  résultats  et  de  réuti-
liser  les  données définis-

sant  la  forme au  fur  et à 
mesure de  l’évolution du 
design. En second,  l’amé-
lioration de la performance 
des  solveurs  comme  NX 
Nastran. Pour que la simu-
lat ion  puisse  pi loter  le 
design,  il  faut  avant  tout 
obtenir  le plus  rapidement 
possible  les  résultats  de 
calcul afin d’agir en consé-
quence sur le produit. Nous 
avons beaucoup travaillé à 
ce  sujet et notamment  sur 
l’utilisation de plates-formes 
avancées pour le traitement 
de  grosses  quantités  de 
données. Par ailleurs, il faut 
souligner que  les solutions 

de conception augmentent 
leur champ opératoire avec 
notamment l’intégration des 
parties  électriques,  élec-
troniques, mécaniques  et 
même  logiciel. Cela exige 
des  logiciels de simulation 
capable de couvrir davan-
tage de discipline,  et  de 
combiner  l’analyse dyna-
mique,  l’analyse de struc-
ture  et  la  simulation  des 
systèmes de contrôle. Nos 
équipes de développement 
travaillent  activement  sur 
ces problématiques. Dans 
le domaine de la simulation 
des éléments de contrôle/
commande, nous travaillons 
notamment  en  par tena-
riat avec des  spécialistes 
comme The MathWorks.

Mais,  en  plus  des  défis 
techniques pour fournir des 
logiciels  répondant à cet 
idéal  « Simulation driven 
Design »,  il  faut  que  les 
u t i l i sateurs   eux-mêmes 
soient  capables  d’implé-
menter cette démarche. Et 
cela exige  l’apprentissage 
de  nouvelles méthodolo-
gies de  travail,  la mise en 
œuvre d’une organisation 
adaptée et de favoriser les 
échanges  entre  départe-
ments qui  s’ignorent bien 
souvent... 

« Synchronous Technology supprime la barrière inhérente aux systèmes de concep-
tion basés sur un historique, qui ne peuvent pas déterminer toutes les implications des 
dépendances et qui sont donc obligés d’exécuter à nouveau complètement l’historique 
séquentiel de modélisation ».

« Désormais, la revue de projets peut traduire en quasi 
temps réel des demandes du type «what if», explorer 
davantage de possibilités et donc réduire le nombre d’ité-
rations pour arriver à un résultat satisfaisant. »


